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LE MANIFESTE
 

Le Grand Débat voulu par le Président de la République a révélé les aspirations légitimes de Français 
qui se sentent délaissés, éloignés, relégués. Il a également souligné le rôle pivot des maires et des élus 
locaux dans notre République. 

Avec un taux de participation meilleur qu’attendu, les dernières élections européennes témoignent 
que les Français ont retrouvé goût à la chose publique, aux débats, aux élections, bien que l’on ne 
puisse pas se satisfaire qu’un électeur sur deux soit resté chez lui. 

Au-delà de la participation, les Français semblent coupés en deux, entre une Europe des solutions et 
une Europe des problèmes, entre un avenir prometteur et des lendemains incertains. 

Il n’est pas trop tard pour redonner au plus grand nombre confiance en l’avenir et en l’action poli-
tique. Le succès rencontré par le grand débat et le regain d’intérêt marqué pour les européennes nous 
obligent.

En tant que Maires, en tant qu’élus de proximité en prise directe avec les réalités des Français nous 
devons prendre notre part à ce travail de reconstruction nécessaire et largement attendu.  

Notre pays doit s’appuyer sur des bases solides pour bâtir son avenir. L’essentiel des réformes se 
construit au local dans l’écoute, la co-construction et la réponse concrète aux attentes de nos conci-
toyens. Nous sommes de ceux qui souhaitent la réussite impérative de la France, c’est pourquoi nous 
voulons la réussite du Président de la République et du gouvernement car rien ne se construira sur 
leur échec. 

Nous sommes la République des Maires et des élus locaux. La République des propositions. La Répu-
blique des solutions.

Nous refusons de nous laisser réduire à une étiquette, à une consigne de vote, à un appareil partisan. 
Notre parti, ce sont d’abord nos habitants, c’est la République. 

Nous souhaitons valoriser et transmettre ce qui a fonctionné dans nos villes, sur nos territoires, ce 
que nos concitoyens ont adopté et qui bénéficie au plus grand nombre. Pas à un camp, mais à tous. 
Le temps n’est plus aux querelles de chapelles ou aux écuries présidentielles. Le temps ne peut pas 
être à l’opposition systématique qui in fine ne fait que desservir nos concitoyens. 

Les défis qui sont face à nous ne connaissent pas de frontières partisanes :

•	 Le défi environnemental et la nécessaire transition écologique de nos territoires. 

•	 Le défi de la citoyenneté et la place des services publics

•	 Le défi du développement harmonieux de nos territoires et les infrastructures qui les dessinent. 

•	 Le défi de l’éducation et de la transmission des valeurs. 

•	 Le défi des nouvelles solidarités, des politiques sociales et de la définition du vivre ensemble. 

Un grand nombre de solutions se trouvent et se prennent au local. Elles existent, elles sont parfois 
déjà expérimentées sur nos territoires. Elles ne demandent qu’à se propager.

C’est ce défi majeur que nous souhaitons collectivement relever.  C’est ce projet que nous invitons 

les Maires et des élus locaux à construire en nous rejoignant.

Publié le 8 juin 2019
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AVANT-PROPOS

LA RÉPUBLIQUE 
DES SOLUTIONS

Avec le Président de la République, le maire est 
l’élu le plus proche de ses concitoyens, qui sont 
ses électeurs mais aussi ses voisins de rue et ses 
contradicteurs. Il est donc à portée de critiques 
mais aussi celui qui a les solutions de proximité.

Ce lien qui les unit à leur maire, à leurs élus locaux, 

est consubstantiel. Il peut se distendre, subir des 

tensions, il peut même parfois s’effilocher, jamais 

il ne rompt.

Ce lien est à coup sûr passionnel. Il participe de 

façon active à ce que l’on appelle communément 

le vivre ensemble, socle sur lequel reposent notre 

République et notre société.

Au début de l’année 2019, le chef de l’Etat a 

lancé un Grand débat qui a révélé les aspirations 

légitimes de Français qui se sentent délaissés, 

oubliés et, par voie de conséquence, relégués au 

second plan. Comme s’ils n’occupaient plus la 

place qui leur revient dans notre société.

Cette concertation nationale a également 

souligné de manière très prononcée le rôle 

pivot des maires et des élus locaux dans la vie 

démocratique de notre République.

Aujourd’hui, sans doute plus que tout autre 

élu, les maires sont face à un enjeu de taille : 

redonner confiance en l’avenir et en l’action 

politique au plus grand nombre. La partie 

s’annonce difficile mais, situés aux avant-postes 

de la République, ils sont les mieux placés pour 

relever ce défi.

Notre pays doit s’appuyer sur des bases solides pour 

bâtir son avenir. L’essentiel des réformes s’édifient 

au local, dans l’écoute, la co-construction et les 

réponses concrètes aux attentes des Français.

Les maires sont en prise directe avec la réalité, qu’ils 

partagent au quotidien avec leurs concitoyens. 

Ils doivent prendre leur part dans ce travail de 

reconstruction nécessaire et largement attendu.

Ils disposent de moyens d’actions pour répondre 

aux exigences de la proximité, pour façonner 

nos villes et nos villages et accompagner les 

habitants, du réveil au coucher, de la culture 

aux sports, de l’école au travail, de la crèche à la 

maison de retraite.

La République des maires n’est pas une 

abstraction politique de plus. Ses racines sont 

profondes et résistantes.

La République des maires, c’est la République 

des propositions, celles qui ont vu le jour sur nos 

territoires sans qu’elles se heurtent aux querelles 

de chapelle.

La République des maires, c’est la République des 

solutions, celles qui ont fait leur preuve et qui 

bénéficient déjà au plus grand nombre.

La République des maires, c’est le rassemblement 

de celles et ceux qui refusent de se laisser 

réduire à une étiquette, un appareil partisan, une 

consigne de vote. Le seul parti qui y a droit de 

cité est celui des habitants.

Le Livre blanc que vous avez en main est le fruit 

d’un premier travail réalisé avec celles et ceux qui 

constituent aujourd’hui le socle fondateur de la 

République des maires.

Depuis plusieurs mois, nous mettons en commun 

nos pratiques et nos vécus. Nous les étudions et 

les confrontons.

À deux reprises, en août à Angers puis en octobre 

à Paris, nous nous sommes réunis pour mettre sur 

la table nos savoir-faire, avec la volonté unanime 

de valoriser ce qui fonctionne sur nos territoires.

Mobilisés autour d’un projet commun, nous 

avons une ambition, partager nos expériences, et 

un objectif, les transmettre.

Les défis qui sont face à nous sont multiples. 

Nous en avons déjà identifiés certains :

•	 Le défi environnemental, qui passe par une 

nécessaire transition écologique ;

•	 Le défi de la citoyenneté, qu’elle soit civile, 

politique ou sociale ;

•	 Le défi du développement de nos territoires, 

en prenant en compte les infrastructures qui 

les dessinent ;

•	 Le défi de l’éducation, avec l’enjeu crucial de la 

transmission des valeurs ;

•	 Le défi des nouvelles solidarités, ce qui doit 

aider à préciser les contours du vivre ensemble.

Ces défis ne connaissent pas de frontière. Les 

maires, les élus locaux, s’y attellent chaque jour 

qui passe, sans dogme et avec la conviction 
chevillée au corps.

Des solutions à ces défis existent. Chacun, dans 
nos communes, nous en avons expérimenté 
certaines avec succès, et avec la certitude 
qu’elles peuvent trouver un champ d’application 
sur d’autres territoires. Et Il n’y a aucune limite à 
leur appropriation, surtout pas partisane.

La période de transition que connait notre pays, 
avec son lot d’incertitudes, de menaces et de 
peurs, est pour nous l’occasion de faire partager 
ces réussites, en imaginant qu’elles puissent 
inspirer des mesures prises ailleurs en France.

Tout ce que nous proposons n’est pas transposable. 
Tout ce que nous imaginons n’est pas convertible. 
Mais chaque réussite sur nos territoires vaut d’être 
observée, disséquée, afin d’être éventuellement 
éprouvée ou acclimatée ailleurs sur une plus 
grande échelle. C’est d’autant plus vrai à l’heure 
où nous souhaitons la réussite du Président de la 
République et du gouvernement pour le bénéfice 
de tous les Français. 

Cette dynamique que nous insufflons depuis 
nos villes, c’est notre devoir d’élu, c’est notre 
responsabilité de citoyen.

Ce Livre blanc est une première étape, il reste 
ouvert. Il doit être amendé et surtout enrichi.

C’est ce projet ambitieux mais fondamental pour 
notre avenir que j’invite les élus locaux à construire 
en rejoignant les République des maires.
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Président de l’association La République des Maires et des élus locaux



Depuis 2018 à Guérande, la municipalité travaille au développement 
économique. Il s’agit bien entendu d’attirer de nouvelles entreprises 
sur le territoire et la commune mais aussi de faire en sorte de conserver 
ceux qui existent. Avec, dans les deux cas de figure, des emplois à la 
clef.

Les relations entre les professionnels et une municipalité ne coulent 
pas toujours de source. Afin de faciliter le rapprochement entre les élus 
et les entrepreneurs, la Ville de Guérande a mis en place un «Doodle» 
à destination de ceux qui souhaitent inviter le maire à découvrir leur 
activité.

Un Doodle, c’est un calendrier numérique, facile d’accès et d’utilisation, 
qui se met à jour instantanément. A Guérande, les chefs d’entreprise 
ou les commerçants ont des créneaux réservés sur lesquels ils peuvent 
s’inscrire. Le rendez-vous est ainsi fixé et l’échange peut avoir lieu au 
jour dit.

Ce dispositif est très prisé. Beaucoup d’interlocuteurs de la mairie 
préfèrent ces entretiens en comité restreint aux réunions publiques 
pour poser des questions aux élus, pour faire des propositions ou pour 
évoquer des problèmes particuliers.

C’est aussi l’occasion pour les chefs d’entreprises et les commerçants 
de se montrer en situation, ce qui permet aux élus d’appréhender au 
plus près le monde du travail.

La Ville de Nevers a fait de la démocratie implicative l’un des piliers de 
sa relation avec ses habitants.

C’est quoi la démocratie implicative ? C’est un ensemble de rendez-
vous avec la population qui doivent permettre de faciliter la prise de 
décision des élus. Ces nouveaux espaces de rencontres ont l’ambition 
de renforcer la proximité entre l’équipe municipale et les citoyens.

Trois rendez-vous ont été instaurés à Nevers. Le premier, c’est le 
«  caf’échanges  ». Il s’agit d’un moment de rencontre dans un bar 
de la ville. Le maire et plusieurs de ses adjoints sont présents pour 
discuter, débattre et répondre aux questions des habitants. Le lieu 
change à chaque fois et peut accueillir une vingtaine de personnes, 
soit à Nevers soit dans une commune de l’agglomération.

Le deuxième rendez-vous prend la forme d’un Facebook live. La 
communication digitale est utilisée pour cultiver une forme plus 
moderne de proximité entre les élus et leurs administrés. L’originalité 
de la démarche est la dimension immersive. Les Facebook live peuvent 
prendre place dans des lieux insolites (un bâtiment communal, un 
chantier, une rue, un commerce...) mais jamais dans le bureau du 
maire.

Le troisième rendez-vous permet au maire de se plonger pendant 
une journée dans la peau d’un agent ou d’un acteur de la ville. 
L’organisation en amont est relativement modeste et souple afin que 
la démarche se révèle bénéfique pour tout le monde en raison de sa 
spontanéité.

ville-guerande.fr

Guérande 
(Loire -Atlantique)

16 185 
habitants

Nicolas 
CRIAUD

Un « Doodle » pour rencontrer 
les entreprises 

Vis ma ville  
avec monsieur le Maire

Guérande

www.nevers.fr

Nevers 
(Nièvre)

33 235
habitants

Denis 
THURIOT

Nevers

www.
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  ACTION  
Développer la proximité du Maire avec les 
entrepreneurs de sa commune

  ACTION 
Créer de nouveaux espaces de 

rencontres pour renforcer la proximité 
avec les habitants de la commune



À Berrwiller (1 150 habitants), lors des municipales de 2008, le 
nouveau maire est élu après une campagne sur la nécessité de recréer 
du lien entre habitants. La journée citoyenne, c’est son idée. Il s’agit 
de créer du lien et de faire face à des moyens municipaux insuffisants 
pour entretenir la commune de façon idoine.

Cette année-là, l’hiver est particulièrement rigoureux et les villageois, 
bloqués chez eux par la neige, retrouvent le temps de se parler et le 
plaisir de s’entraider pour déneiger les rues et leurs allées. Marqué 
par la façon dont les habitants tirent parti des circonstances, ce 
professeur de musique, très investi dans le mouvement associatif et 
mû depuis toujours par la volonté viscérale de rassembler les gens, 
se dit qu’il faut créer l’événement pour que les gens réapprennent à 
communiquer et à avoir des liens de proximité.

Dans une période de très grande incertitude, où chacun découvre la 
fragilité du vivre ensemble, il est essentiel de retisser du lien social 
et de redécouvrir les vertus de l’action collective. C’est pourquoi 
la Journée citoyenne peut s’analyser comme étant une véritable 
fabrique de liens sociaux.

Chaque année, les habitants d’une commune ou d’un quartier 
consacrent une journée pour réaliser ensemble des projets, qu’ils ont 
eux-mêmes proposés, dans leur commune. Cela peut aller de chantiers 
d’amélioration du cadre de vie, de rénovation d’équipements, de 
valorisation de l’histoire et du patrimoine à des projets associatifs, 
culturels, éducatifs ou tout simplement ludiques.

A ce jour près de 2000 communes ont imité Berrwiller en lançant 
leurs propres journées citoyennes.

04 75 055 100 : ce numéro de téléphone est celui que les habitants 
de Romans-sur-Isère peuvent composer, depuis 2015, pour faire 
remonter tous les problèmes liés à la gestion de l’espace public.

La Ville de Romans-sur-Isère était déjà très à l’écoute de la population. 
Il y a quatre ans, elle a franchi une nouvelle étape dans sa démarche 
d’amélioration de la qualité de la relation à l’usager. Le dispositif 
« Allô Madame le Maire » permet aux Romanais de signaler tout 
dysfonctionnement sur l’espace public.

La collectivité s’engage à répondre aux demandes et assure un retour 
d’information à l’usager sous 48 heures. Pour ce faire, une équipe 
d’intervention rapide composée de voitures floquées « Allô Madame 
le Maire » a été constituée afin de se rendre sur le terrain et évaluer 
la situation.

Depuis sa création, le dispositif connaît un fort succès, avec une 
moyenne de 1800 interventions par an, confirmant ainsi les attentes 
des Romanais. Pour une grande majorité, les requêtes portent sur 
le nettoyage et l’entretien des espaces publics ainsi que sur des 
dégradations sur la voie publique, que les citoyens veulent voir 
disparaître rapidement.

La rapidité d’exécution est la clef de la réussite de ce dispositif qui a 
reçu le label « Marianne » en juin 2016 et renouvelé pour 3 ans en 
2019.

Allô Madame le Maire À la genèse 
de la Journée citoyenne

ville-romans.fr

Romans-sur-Isère 
(Drôme)

33 310 
habitants

Marie-Hélène 
THORAVAL

Romans-
sur-Isère

www.
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  ACTION  
Donner du temps bénévolement au service 
de la commune et de ses habitants

  ACTION 
Créer un service d’intervention du  

quotidien réactif et efficace

berwiller.fr

Berrwiller 
(Haut-Rhin)

1 187 
habitants

Fabian  
JORDAN

www.

Berrwiller



La municipalité de Carnac, en Bretagne, a mis en place un nouveau 
dispositif de transport nocturne gratuit baptisé Carnoz.

Opérationnel en juillet et en août, lorsque la commune décuple son 
nombre d’habitants, il dessert les secteurs les plus fréquentés : les 
zones commerçantes avec les bars de nuit et les discothèques, des 
campings... Il vise deux objectifs : assurer la quiétude des habitants et 
sécuriser le retour des noctambules !

La police municipale supervise le fonctionnement de ce nouveau 
service. Un équipage peut accompagner le chauffeur pendant une 
tournée. Cette navette passe toutes les 30 minutes. Les gérants 
d’établissement de nuit se disent très satisfaits de cette nouveauté et 
les jeunes utilisateurs sont agréablement surpris.

Afin de responsabiliser les établissements de nuit, la ville de Carnac a 
également incité les boites de nuit à conditionner la remise des clés 
de voiture seulement après un éthylotest. Ce règlement signé par ces 
établissements permet également l’intervention et une coopération 
d’une police de nuit aux abords de ces lieux de vie nocturnes.

Vous connaissez le conseil municipal ? Le conseil des Sages ? Le conseil 
des enfants ? Voilà le conseil municipal intergénérationnel. 

Afin de développer la proximité avec ses citoyens Pierre-Marie 
Charvoz, Maire de Saint-Jean-de-Maurienne s’est concentré autour 
de deux axes majeurs : les pratiques artistiques et les relations 
intergénérationnelles. Développant de la sorte plusieurs pratiques 
visant à réunir « les têtes blanches et les têtes blondes », par la mise 
en place d’un conseil municipal intergénérationnel.

Le conseil intergénérationnel est une instance expérimentale de 
démocratie locale et d’éducation réciproque. En intégrant des Saint-
Jeannais de toutes les générations, la municipalité a souhaité s’enrichir 
d’avis citoyens sur des projets qui concernent tous les âges. L’objectif 
est d’améliorer ces projets en prenant en compte ces avis. Ces projets 
peuvent être des rénovations de bâtiments, comme la salle des loisirs, 
ou bien l’organisation de jumelage.

Ces actions positives ont vocation à se répéter par la mise en 
place des ateliers du « Vivre ensemble ». Ceux-ci consistent à faire 
connaître les différentes initiatives mises en place en matière de 
solidarité, et à développer de nouvelles actions par la collaboration 
entre responsables et habitants.

Le conseil municipal intergénérationnel reste une instance 
consultative, de dialogue et de réflexion mais ne se substitue pas au 
conseil municipal. Cette assemblée est consultée dans les opérations 
d’aménagement, les besoins en matière de culture, de loisirs ou plus 
généralement de vie quotidienne.

Après la boite de nuit,  
tous en Carnoz

Un conseil municipal 
intergénérations

www.
www.
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  ACTION  
Créer des navettes de bus permettant de 
rentrer en sécurité après une soirée arrosée

  ACTION 
Créer un lieu de débat et de décisions

qui mélange les différentes générations 
d’une commune

Saint-Jean- 
de-Maurienne

saintjeandemaurienne.fr

Saint-Jean- 
de-Maurienne
(Savoie)

7 794 
habitants

Pierre-Marie  
CHARVOZ

Carnac

carnac.fr

Carnac 
(Morbihan)

4 260 
habitants

Olivier  
LEPICK



La présence de déchets dans des endroits non habilités au dépôt pose 
problème dans les communes. C’est vrai à Brétigny-sur-Orge, c’est vrai 
ailleurs, c’est vrai un peu partout.

À Brétigny-sur-Orge, une brigade verte, composée de deux agents 
de surveillance de la voie publique, supervisés par un agent de police 
municipale, patrouille dans les rues pour traquer les incivilités.

Bon an mal an, le poids des dépôts sauvages ramassés dans une commune 
comme Brétigny-sur-Orge atteint les 330 tonnes. Pour tenter de le 
diminuer ces dépôts sauvages, la municipalité a choisi de se mobiliser sur 
le terrain.

Cette brigade verte a pour mission de détecter et de sanctionner les 
infractions. Elle prend aussi le temps d’informer et de sensibiliser les 
personnes qui se trouvent sur la voie publique, de relever et de verbaliser 
les contrevenants, de proposer des solutions pour améliorer la propreté 
urbaine et l’hygiène. Ces infractions sont passibles d’une amende pouvant 
aller de 35 € à 1 500 €.

Échanger autour d’un café est un vrai moment de convivialité. A 
Palaiseau, commune de la première couronne parisienne, le maire a 
décidé de décliner ce temps d’échange selon plusieurs thématiques 
afin que se rapprochent les acteurs de sa commune.

Premier temps, le café des parents. C’est l’occasion de venir échanger 
avec le maire sur un temps dédié aux parents d’élèves. Ce temps 
convivial et collectif est organisé dans toutes les écoles de Palaiseau. 
Il réunit à la fois les directeurs d’établissement et d’accueils de loisirs, 
ainsi que les équipes scolaires et périscolaires.

Ces échanges permettent aux parents d’aborder tous les types de 
sujets en lien avec la scolarité de leur enfant. Les parents d’élèves 
prennent connaissance des dates de ces cafés au moyen d’invitations 
individuelles ;

Second temps, les Cafés du Maire. Le maire vient à la rencontre des 
habitants autour d’un café afin d’échanger sur les sujets qui touchent 
à la vie quotidienne de leur quartier. A cette occasion, les citoyens sont 
en mesure d’interpeller directement les élus de l’équipe municipale. 
Ils peuvent ainsi entamer un dialogue qui, souvent, se termine par un 
engagement de la Ville à examiner au plus près certaines demandes.

Troisième temps, le café numérique. Il s’agit là d’un échange via 
Facebook. Ce rendez-vous permet de capter un public plus jeune qui 
n’a pas le réflexe premier de dialoguer avec les élus.

bretigny91.fr

26 575 
habitants

Nicolas  
MEARY

Une brigade 
contre les dépôts sauvages

La proximité au café

Bretigny- 
sur-Orge

www.
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  ACTION  
Créer un service de proximité afin de faire 
respecter la propreté du domaine public

  ACTION 
Utiliser les cafés de la ville pour permettre 
au Maire d’être plus proche de ses habitants

Bretigny- 
sur-Orge
(Essonne)

Palaiseau

ville-palaiseau.fr

Palaiseau 
(Essonne)

34 120 
habitants

Grégoire  
DE LASTEYRIE

www.



Depuis plusieurs années, la ville d’Albi s’engage à réduire ses émissions 
de gaz à effet de serre via le développement des circuits courts et de 
l’agriculture urbaine.

La commune préempte actuellement de nombreux terrains afin d’y 
installer des maraîchers. En 2019, la municipalité a réussi à acquérir 
10 hectares et ambitionne d’acquérir à l’avenir les 73 hectares de la 
zone de Canavières tout près du centre-ville au bord du Tarn. 

Elle conventionne avec des associations afin que celles-ci s’approprient 
l’espace public dans le but de produire des légumes. L’association les 
Incroyables jardiniers, version albigeoise des « Incredible edible » 
des Anglais de Todmorden, pionniers dans cette démarche, occupe 
à ce jour des espaces publics dans des quartiers. L’objectif de cette 
association est de créer des lieux de vie de rencontres et de partages 
autour des potagers. 

Les marchés de la ville permettent aux consommateurs d’échanger 
avec les producteurs et de consommer des produits en vente directe 
ou en circuit-court. Les habitués le savent : les marchés d’Albi sont 
le lieu où se rendre si l’on recherche des produits frais, locaux et de 
qualité.

Angers, ville la plus verte de France avec 100 m  d’espace vert par 
habitant, s’est dotée en 2019 d’un schéma du végétal. Ce schéma 
comprend différents volets, dont un dédié au patrimoine arboré. 
Celui-ci a pour but de développer une stratégie globale de foresterie 
urbaine qui porte à la fois sur les arbres d’alignement, de parcs, de 
jardins et squares, sur les boisements d’espaces naturels ainsi que sur 
les arbres de collection et des fruitiers en libre accès.

Plusieurs actions ont été identifiées : accroître la connaissance du 
patrimoine par la comptabilisation et l’identification précise des 
arbres ; préserver le patrimoine  ; renouveler le patrimoine par une 
programmation qui intègre le réchauffement climatique...

Par ailleurs, des actions concrètes ont été lancées. 45 arbres signaux 
auront été plantés, répartis dans tous les quartiers d’Angers, pour 
marquer le paysage environnant par une forme et un développement 
originaux, spécifiques à leur espèce.

A compter de 2019, ce sont 100 000 arbres qui seront plantés 
pour développer les trames et coupures vertes dont 30 000 chênes, 
bouleaux, charmes et autres noisetiers qui vont être implantés sur le 
plateau du Grésillé, près du siège national de l’ADEME, pour composer 
sur ce terrain en dévers une forêt urbaine de 3 hectares. Ce bois servira 
d’écran naturel entre le quartier du Lac de Maine et la commune de 
Bouchemaine et garantira l’arrêt à cet endroit de l’étalement urbain..

mairie-albi.fr

Albi 
(Tarn)

49 024 
habitants

Stéphanie 
GUIRAUD-CHAUMEIL 

Le défi de l’agriculture urbaineRenforcer le patrimoine 
arboré au sein des villes

Albi

www.angers.fr

Angers 
(Maine-et-Loire)

151 229 
habitants

Christophe 
BÉCHU

Angers

www.
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  ACTION  
Adapter le cœur de ville à l’agriculture pour 
développer les filières locales 

  ACTION 
Planter une forêt urbaine, créer des îlots de 

fraicheur, rendre accessibles des arbres fruitiers 
pour répondre au défi de la transition écologique



Les élus de la ville d’Amiens ont souhaité faire de la transition 
énergétique l’un des moteurs du projet de territoire. Cet engagement 
s’appuie notamment sur un outil pour améliorer la vie quotidienne 
de tous et garantir un développement faible en carbone: un réseau de 
chaleur de 47 km pour chauffer l’équivalent de 19 000 logements. Le 
projet est soutenu par un partenariat public-privé, appelé SEMOP, qui 
est le premier du genre à avoir été lancé en France dans le domaine 
énergétique.

À l’horizon 2019, Amiens deviendra la première ville de France à 
se doter d’un réseau de chaleur associant cinq sources d’énergies 
renouvelables et de récupération. Celles provenant des eaux usées 
d’Ambonne, de l’usine de méthanisation des déchets ménagers, de la 
géothermie grâce à l’installation de pompes à chaleur, des ressources 
biomasse locales via une chaufferie à haute performance et enfin 
du biogaz récupéré depuis des unités de méthanisation locales. 
Seront reliés à ce réseau les établissements publics, les immeubles 
des bailleurs sociaux, les copropriétés, les bâtiments du tertiaire, les 
écoles, collèges et lycées, les structures sportives... Avec, à terme, des 
économies d’énergie allant de 10 à 40%.

Le projet améliore la qualité de l’air de la ville dans la mesure où 
les économies d’émissions réalisées par l’exploitation du réseau sont 
équivalentes aux émissions annuelles de 13 500 voitures. En outre, la 
construction du réseau a entraîné la création d’environ 120 emplois et 
une quinzaine d’emplois permanents seront nécessaires pour assurer 
sa gestion et son exploitation.

Depuis 2008, dans le cadre du plan Biodiversité, la ville d’Orléans 
mène des actions pour la préservation des abeilles. Ainsi, la Ville est 
propriétaire de 6 ruches, installées au Jardin des Plantes. En 2017, 
la Mairie d’Orléans poursuit son partenariat avec le CETA (Centre 
d’Etudes Techniques Apicoles) en proposant ensemble plusieurs 
rendez-vous.

Depuis 2008, le CETA gère le rucher en suivant les colonies, récoltant 
et mettant le miel en pot et propose des animations pédagogiques au 
jeune public.

Le miel récolté ne contient pas de pesticide et est issu d’un pollen de 
qualité. Par ailleurs, la Mairie d’Orléans gère ses espaces publics de 
manière à préserver la biodiversité et les pollinisateurs :

Deux des six ruches sont connectées avec le Label Abeille, qui mesure 
en temps réel des paramètres de la ruche (poids, température…) et les 
transmet aux apiculteurs et propriétaires via une application dédiée. 

Chaque année, des animations sont proposées à destination des 
scolaires et des centres aérés dans le but de faire découvrir l’apiculture, 
le monde des abeilles et leur importance dans la pollinisation. Et cette 
année, à l’occasion des Rendez-vous de la Biodiversité, ces animations 
sont également proposées au grand public.

Certaines portions du tramway sont plantées non pas de pelouse 
mais avec du trèfle blanc qui permet d’allier plusieurs avantages : sa 
résistance, son faible besoin en eau, son faible entretien, sa croissance 
lente et surtout l’aide que cette plante apporte aux pollinisateurs en 
leur fournissant du nectar et du pollen.

amiens.fr

Amiens 
(Somme)

133 755 
habitants

Brigitte 
FOURÉ

Réseau de chaleur :  
un procédé inédit en France

L’aire urbaine est l’avenir 
des abeilles

Amiens

www.mairie-orleans.fr

Orléans 
(Loiret)

114 782 
habitants

Olivier 
CARRÉ

Orléans

www.
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  ACTION  
Développer un réseau de chaleur alimenté 
en énergie renouvelables pour faire baisser 
le coût de la  facture d’énergie

  ACTION 
Développer le retour des abeilles en ville



Des moutons en plein centre-ville, des chèvres à la sortie des 
écoles ? Ces scènes étonnantes risquent bien de se multiplier avec le 
développement à Montélimar d’une tendance qui met la campagne à 
la ville et les animaux en centre urbain : l’éco pastoralisme.

L’écopastoralisme ou écopâturage est une méthode ancienne qui 
consistait à confier l’entretien des espaces aux animaux herbivores. 
Les communes, les collectivités et même les entreprises y voient une 
manière naturelle et économique d’entretenir leurs espaces verts. 

L’objectif principal de l’écopâturage est le maintien voire la 
restauration du milieu, tout en limitant les coûts de gestion. En cela il 
revêt bien des intérêts.

Tout d’abord, l’écopastoralisme aide à maintenir une flore plus 
diversifiée et protège les écosystèmes sans qu’il y ait besoin d’utiliser 
de pesticides ou de machines. Les animaux se nourrissent des plantes 
invasives qui mettent en péril l’équilibre naturel.

Ainsi à Montélimar, sur les berges du Roubion, la commune a mis en 
place un troupeau de 300 brebis et 20 chèvres aux abords des cours 
d’eau pour lutter contre l’ambroisie, cette herbe qui est à l’origine de 
très nombreuses pathologies liées à la dissémination de son pollen.

Selon le Centre national d’information indépendante sur les déchets 
(CNIID), les Français produisent en moyenne 354 kg de déchets 
par personne et par an, dont 66 % finissent à la décharge ou sont 
incinérés. Pour réduire l’impact environnemental de leur municipalité, 
notamment en matière d’ordures, certaines communes françaises 
mettent en place des poulaillers collectifs, pris en charge par les 
habitants, et notamment les enfants.

À la campagne mais désormais aussi en ville, les poules sont de retour ! 
Sensible à l’argument selon lequel les gallinacés recyclent les déchets 
ménagers, la commune Verrières-en-Anjou a fait le choix de mettre 
en place des poulaillers collectifs. Lorsque l’on sait qu’une poule peut 
picorer jusqu’à 150 kg de déchets, l’idée n’est pas si saugrenue !

Les bénéfices de ces initiatives sont multiples, puisqu’au-delà du 
recyclage des déchets elles permettent de sensibiliser les citoyens sur 
l’écologie à travers l’autoproduction – une poule pond jusqu’à 250 
œufs par an tout en diminuant de 30 % le poids des poubelles (les 
déchets organiques dont raffolent les poulettes sont ceux qui pèsent 
le plus lourd, devant le vert, le plastique et les cartons). L’opération a 
confirmé que les poules sont un complément idéal au composteur. 
Elles mangent des déchets qui ne vont pas au composteur (comme la 
viande) et sont devenues de véritables animaux de compagnie.

montelimar.fr

Montélimar 
(Drôme)

38 692 
habitants

Franck  
REYNIER

Des moutons pour entretenir 
les espaces verts

Plus de poules, moins de déchets

Montélimar

www.verrièresenanjou.fr

Verrières-
en-Anjou
(Maine-et-Loire)

7 060 
habitants

François  
GERNIGON

Verrières-
en-Anjou

www.
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  ACTION  
Entretenir de façon économe les espaces 
verts tout en respectant la biodiversité grâce 
au retour des moutons au cœur des villes

  ACTION 
Traiter les déchets sans alourdir la poubelle



Face aux enjeux climatiques et environnementaux actuels, la ville 
de Conflans-Sainte-Honorine propose un prêt de caméra thermique 
infrarouge à destination des particuliers, afin qu’ils réalisent eux-
mêmes leur thermographie et les mesures pour évaluer les déperditions 
de chaleur de leur logement.

Souvent utilisée par les professionnels, la caméra thermique infrarouge 
permet de visualiser le rayonnement de la chaleur d’un matériau, 
invisible à l’œil nu. À Conflans-Sainte-Honorine les murs des habitations 
n’ont aujourd’hui plus aucun secret pour les habitants.  A disposition 
de tous les Conflanais une mallette contenant plusieurs appareils de 
mesure afin qu’ils puissent effectuer, l’hiver, la thermographie de leur 
logement.

La Ville a donc acquis une caméra thermique, d’un thermo-hygromètre, 
de deux wattmètres et d’un débitmètre qu’elle prête (contre caution) 
aux Conflanais qui en font la demande. Cette opération a pour objectif 
de donner aux habitants de la commune les moyens de faire un premier 
bilan thermique de leur logement pour qu’ils puissent ensuite réaliser 
les travaux nécessaires et faire des économies d’énergie. Cette mesure 
répond ainsi à un engagement du programme mis en œuvre par la 
nouvelle Municipalité.

Fini le gâchis alimentaire ! Les enfants des écoles du IXe découvrent 
petit à petit le tri sélectif dans les cantines. Sitôt le déjeuner achevé, 
les écoliers se dirigent avec leur plateau vers une table dans laquelle 
sont encastrées deux poubelles. Les enfants jettent les restes de leur 
repas dans celle de gauche et les pots des produits laitiers dans celle 
de droite. L’opération s’effectue sous le regard attentif des animateurs 
qui n’hésitent pas rappeler les règles du « jeter utile ». 

Une fois jetés, les déchets organiques collectés par l’entreprise « Love 
your waste », installée dans le IXe, sont ensuite transportés vers une 
usine de méthanisation en Seine-et-Marne. En quinze jours, 775 kg 
de biodéchets ont été collectés. Ils ont permis de produire 275 m3 de 
biogaz, soit l’équivalent de 250 tours de lave-vaisselle, 300 douches 
ou encore 1 700 km en voiture électrique ! Face à cette réussite, le 
dispositif a été étendu aux vingt écoles de l’arrondissement et à 
un collège. C’est ainsi que près de 4 000 enfants ont été formés et 
sensibilisés au recyclage et au gaspillage alimentaire, avec l’implication 
de plus de 70 adultes, directeurs d’écoles, animateurs et personnel de 
cantine. Depuis, au total 6 tonnes de bio-déchets sont collectées en 
moyenne chaque mois.

La caisse des écoles verse une redevance à la tonne de déchets 
collectés par la start-up. Soit un budget d’environ 1.000 euros par an 
et par établissement. Chaque tonne de déchet génère 350 m3 de gaz 
et 950 kilos d’engrais naturel. Ce même gaz qui permet ensuite au 
nouveau véhicule de livraison de la caisse des écoles de fonctionner.

conflans-sainte-honorine.fr

Conflans- 
Sainte-Honorine
(Yvelines)

35 404 
habitants

Laurent 
BROSSE

Des caméras thermiques 
en libre-service

Les bio déchets scolaires 
transformés en énergie

Conflans- 
Sainte- 

Honorine

www.mairie09.paris.fr

Paris IX 
(Paris)

59 408 
habitants

Delphine  
BÜRKLI

Paris IX

www.
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  ACTION  
Permettre de faire gratuitement et de 
façon autonome le diagnostic énergétique 
de notre domicile

  ACTION 
Produire de l’énergie grâce aux déchets  

de nos cantines



Dans un contexte où les associations manquent de bénévoles, La 
Ville de Tour a créé un partenariat avec une société d’intérim afin de 
valoriser les compétences des bénévoles et développer le mécénat de 
compétences.

Le mécénat de compétences consiste à mettre à disposition des 
collaborateurs sur leur temps de travail pour réaliser des actions 
d’intérêt général mobilisant ou non leurs compétences. Ces mises à 
disposition peuvent être évaluées et donner lieu à un avantage fiscal.

Pour les entreprises, le mécénat de compétences répond à de multiples 
enjeux relatifs à la gestion des ressources humaines : le recrutement, la 
cohésion interne, la satisfaction et la motivation des salariés entre autres. 
Le mécénat de compétences s’inscrit au cœur des problématiques RSE 
des entreprises.

 Les avantages qu’il génère pour l’entreprise, le salarié volontaire et 
l’association partenaire sont multiples

La valorisation des compétences permet aux « jeunes » de s’engager 
dans le bénévolat car ils pourront faire valider des compétences 
nécessaires sur le marché du travail. A la suite de la validation d’acquis, 
des bénévoles ont pu valoriser leur engagement auprès d’employeurs et 
ainsi retrouver un emploi.

Dans le cadre d’une étude sur le nombre de médecins, il a été 
constatée que la France avait perdu 6000 médecins en moins de 10 
ans et que l’hexagone allait connaître la même perte dans les 5 ans 
à venir. Confronté à cette réalité la commune de Fontainebleau s’est 
alors engagée dans une réflexion autour de solutions à proposer pour 
permettre un meilleur accès aux soins et ce d’autant plus efficacement 
que le maire est par ailleurs Président de la Fédération Hospitalière de 
France (FHF).

Ainsi, il a été mis en place la Maison de Santé Universitaire en 
partenariat avec l’Université Paris-Est-Créteil.  

La Maison de Santé Universitaire est installée au sein de l’hôpital 
local, ce qui permet de diminuer le coût des locaux et de rediriger les 
patients qui se présenteraient aux Urgences et dont le cas relèverait 
de la médecine générale.

Aujourd’hui, 5 médecins sont installés au sein de la commune dont 
3 bénéficient d’un agrément maître de stage. Chaque année 2 à 3 
internes viennent compléter l’équipe. Ces jeunes médecins pourront 
par la suite s’installer à leur tour dans la Maison de Santé ou sur le 
territoire (ce qui a été le cas pour deux internes qui ont repris un 
cabinet en centre-ville). Les médecins de la Maison de Santé reçoivent 
du lundi au vendredi jusqu’à 20h et le samedi jusqu’à 17h.

tours.fr

Tours 
(Indre-et-Loire)

136 565 
habitants

Christophe  
BOUCHET

Développer le bénévolat  
via le mécénat de compétences

Des Maisons de santé universitaires 
pour lutter contre les déserts médicaux

Tours

www.fontainebleau.fr

Fontainebleau 
(Seine-et-Marne)

14 907 
habitants

Frédéric 
VALLETOUX

Fontainebleau

www.
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  ACTION  
Faire du bénévolat une compétence valorisée 
sur le CV des demandeurs d’emploi 

  ACTION 
Créer un partenariat entre université  

hospitalière et les communes pour répondre 
aux besoins médicaux des habitants



La commune d’Igny a souhaité enclencher une petite révolution ! Les 
élus de cette commune ont voulu faire des bâtiments publics un nouveau 
vecteur de lien en garantissant deux choses  : multifonctionnalité et 
accès décuplé. En somme, garantir aux administrés, un accès moins 
sclérosé aux services publics et l’arrêt systémique de cette course 
effrénée de service en service pour nombre d’entre eux.

Les services publics jouent un rôle essentiel dans la vie quotidienne 
des habitants et permettent d’entretenir l’attractivité des territoires. 
C’est tout l’enjeu du Patio, cet ambitieux projet, porté par la Ville, 
et qui a vu le jour dans les locaux de l’ancienne Poste de la rue Jules 
Ferry.

Dans le cadre de son action d’accompagnement social, de prévention 
et d’information, ce pôle de Proximité est devenu un acteur majeur 
de l’inclusion des habitants de la ville et de son bassin de vie. Des 
problématiques liées à l’emploi aux questions d’aides sociales, cet 
espace d’échanges et de rencontres, ouvert à tous, permettra d’offrir 
un accompagnement personnalisé et des démarches optimisées.

Réunissant de nombreux partenaires publics institutionnels et des 
acteurs du monde associatif (La Poste, Pole Emploi, la Caf, le CPAM, la 
Maison Des Services...), ce lieu est en mesure de créer des synergies 
à même de garantir une offre de services locaux et ainsi répondre 
aux exigences des Ignissois. Concentrer les acteurs et ainsi éviter aux 
personnes cette navette de service en service.

Sur le fond, ce nouveau paradigme permet de révolutionner la manière 
d’ouvrir les services publics à la population en garantissant une nouvelle 
vision de la solidarité grâce aux acquis du lien social que peuvent offrir 
nos services publics.  

À Melun, avec l’appui de la Communauté d’Agglomération Melun Val 
de Seine, des dispositifs d’éducation qui visent à couvrir l’ensemble 
des situations problématiques que les jeunes peuvent rencontrer au 
cours de leur scolarité ont été mis en place.

Qu’il s’agisse de difficultés passagères sur un enseignement donné, 
de problèmes d’attitude ou d’apprentissage qui peuvent mettre en 
péril les études, ou encore de questions graves de comportement qui 
nécessitent une intervention résolue, une réponse adaptée peut être 
apportée et ce, de 2 à 25 ans avec :

- 	L’ouverture d’une très petite section pour les enfants dès 2 ans ;

- 	La mise en place d’un soutien scolaire numérique gratuit pour tous 
les élèves scolarisés à Melun du CP au CM2 ;

- 	La création d’un plan de persévérance scolaire pour les 16-18 ans 
issus des quartiers classés Politique de la Ville : il s’agit dorénavant 
d’accompagner les élèves exclus par des ateliers de prise de 
conscience de leur comportement qui a amené à l’exclusion mais 
aussi de les remettre à niveau en matière scolaire ;

- 	L’organisation de stages de réinsertion pour les 18-25 ans 
déscolarisés ;

- 	La fondation d’une entreprise sociale pour réinsérer les personnes 
en dehors du monde du travail.

igny.fr

Igny 
(Essonne)

9 924 
habitants

Francisque  
VIGOUROUX 

Des équipements et des bâtiments 
publics vecteurs de liens sociaux  

Igny

www.ville-melun.fr

Melun 
(Seine-et-Marne)

5 003 
habitants

Louis  
VOGEL 

Melun

www.
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  ACTION  
Transformer les lieux publics en lieux de vie

  ACTION 
Suivre et aider les plus jeunes pour les 
accompagner vers la réussite scolaire

Un plan global pour l’éducation



CONTACTS

contact@larepubliquedesmaires.fr

@la_RDME
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